
Un bol d'air au Helder : XXXXVIII - L'ouverture :
pinard, pétard, étron, deux cons...

Copain Moineau, tu ne prends que le meilleur de l'homme : les miettes,
le reste est surfait, très surfait, des preuves de ce que j'avance ont
encore été récoltées aujourd'hui.



La journée commence avec des retrouvailles inattendues avec deux chats
(Le Chasseur et Le Crotteur) dont nous pensions qu'ils avaient été
envoyés ad patres par les intellectuels orangeo-kaki, chantres de la
ruralité et du câlin fumant entre la chair et le plomb. Visiblement en
forme, les deux créatures sont en plus exactement à l'endroit où nous
les croisions naguère ! Signe de retour à la normale ? De retour de
vacances ? Mystère... Reste à revoir Zézette et Sable et ce sera déjà
ça. Et Bad, juste parce que c'est une divinité de chair et d'os.

Chemin faisant je pousse une gueulante : un puis un autre moineaux
traversent la route, le deuxième crétin s'emplafonne la chignole de
passage et tombe déglingué à terre, où nous courons le ramasser. Après
une mise à l'abri au creux de mains bienveillantes et quelques
caresses, Môssieur sort du coaltar, et posé délicatement sur une tombe
du cimetière, s'envole vers de nouvelles aventures, youpi donc.

Attablés en terrasse de rade ensuite, la gent chasseuse célébrant
l'ouverture nous crispe un peu mais nous comprenons vite pourquoi les
ceusses hurlent d'abscons borborygmes quand un de ces chevaliers des
temps presque modernes fait exploser un bon gros pétard, ces gens donc
sourds transforment illico l'auteur de ces lignes en boule de haine.
Dans ces cas-là ,où c'est l'alcool qui parle avec les poings, autant
se barrer que de se salir.

La boule servira trente secondes plus tard à d'autres salissures,
celles de traine-savate qui laissent caguer leurs clébards devant les
portes. Après une pluie d'invectives et de noms d'oiseaux, l'un des
cuistres, philosophe, ironise pour rassurer son pathétique ami : «
ouais c'est l’époque ». C'est là que se tourner, fixer ces faces de
raies et leur opposer un : « non, vous êtes juste deux trous du cul »
agit comme un digeo. Comme s’il y avait eu une époque où l'on était
ravi de trouver une merde devant sa porte !

Y a plus qu'aller marcher, loin de tous ces cons mais sous la
mitraille, fais gaffe à toi Copain Moineau, et si à l'occase tu peux
pisser ou fienter dans une paire de verres, c'est tout entier que tu
l'auras ton spéculoos !
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